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Attentats, guerre civile en Syrie, crise des réfugiés, 

scandale de la fraude fiscale planétaire… Si on devait 

trouver un trait commun à tous ces phénomènes qui 

ont tristement marqué l’année 2015, on pointerait sans 

doute l’impuissance de la communauté internationale à 
endiguer ces drames et injustices qui ont fait l’actualité : 

antagonismes entre grandes puissances, calculs 

électoraux, poids des lobbies, lâchetés, compromissions…, 

autant de raisons à l’incapacité des décideurs à s’accorder 

et à agir ! Or, dans un monde dominé par l’égoïsme tout-

puissant, il y a urgence à réaffirmer le sens de l’intérêt 
commun, avant que frustrations, ressentiments et autres 

déceptions collectives ne nous précipitent vers le chaos.

Dans ce sombre tableau, l’accord sur le climat adopté en 
clôture de la 21ème Conférence des Parties (COP21) à 

Paris fait exception : enfin, l’ensemble des États se sont mis 

d’accord pour reconnaître la réalité de la menace climatique 

et désigner un chemin de solution. Même si l’accord est 
largement critiquable et même s’il risque de ne pas être 

suivi dans ses ambitions par certains, il ouvre néanmoins la 

voie vers un changement majeur de cap énergétique.

S’étant largement impliquée dans la mobilisation en marge 

de ce sommet, notamment dans le cadre d’une campagne 

commune pilotée par la CIDSE1, Entraide et Fraternité ne 

peut  que se réjouir de l’issue de la COP21, sans toutefois 

verser dans l’angélisme : l’injustice majeure qui voit des po-

pulations non responsables de la crise climatique frappées 

durement par celle-ci continuera de nous faire bondir ! 

C’est la raison pour laquelle nous nous sommes dotés 

d’un nouveau cadre stratégique de cinq années (2015-
2019) axé autour de deux concepts : résister et proposer ! 

En effet, si le chemin pour ouvrir les yeux de nos contem-

porains semble encore long, nous restons convaincus que 

pour faire bouger les choses, c’est à nous tous d’agir. 
Par exemple, en soutenant les multiples initiatives qui, au 

nord comme au sud, agissent pour une transition énergé-

tique et pour la délégitimation du paradigme économique 

dominant. Elles ont pour nom : coopératives énergétiques, 

mobilité douce, circuits courts, économie circulaire, agroé-

cologie, villes en transition…, et elles apportent un démenti 
flagrant à ce que le prix Nobel d’économie Joseph Stiglitz 

appelle le fondamentalisme mercantile. Cet idéal absurde, 

illustré entre autres par le TTIP et selon lequel le marché 

est la solution à tous les problèmes du monde... A nous 

d’ouvrir ces perspectives et d’insister sur ces propositions. 

Le chemin est long, mais nous n’y sommes pas seuls...

Le mot du président et du secrétaire général 

Michel Molitor
Président

Angelo Simonazzi
Secrétaire général

1.   Coopération internationale pour le développement et la solidarité. Il s’agit d’une alliance de 17 ONG catholiques de développement européennes et nord-

américaines dont fait partie Entraide et Fraternité.
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Notre programme d’appui à l’agriculture paysanne 
soutenu par la Coopération belge au Développement 
(DGD) dans huit pays et intitulé « Promouvoir la 

transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la 

souveraineté alimentaire » a clôturé sa deuxième année 
en 2015. Ce programme veut continuer à valoriser la 

capacité de résistance de la petite paysannerie face à la 

logique du « fondamentalisme mercantile » qui sévit de 

par le monde. Premiers fournisseurs d’aliments dans 

le monde, mais soumis à la concurrence déloyale des 

grands groupes agro-industriels, les petits paysans 
du sud continuent de résister. Ils s’organisent, se 
forment à des techniques productives respectueuses 
de l’environnement et interpellent les pouvoirs publics 

pour faire respecter leur droit à nourrir dignement leurs 

familles. Entraide et Fraternité a appuyé en 2015 de 

nombreuses associations travaillant à leurs côtés. 

Parallèlement, notre association continue le dévelop-
pement d’un programme spécifique de soutien à des 
projets engagés pour les droits des enfants, et en parti-

culier le droit à la participation de ces derniers. Ce thème 

est, par nature, une problématique d’avenir, mais il per-

met aussi des articulations avec nos actions de sensibi-

lisation en Belgique. Nous avons produit de nombreux 

outils sur la question et cela a suscité de nombreuses 

initiatives, y compris des parrainages et des échanges 

très fructueux entre enfants du nord et du sud.

Programmes internationaux

En 2015, 23 partenaires en Afrique, 33 en Amérique latine 
&  Caraïbes, 18 en Asie et 3 partenaires internationaux ont 
été appuyés par Entraide et Fraternité, dans 18 pays.

RÉPARTITION GÉOGRAPHIQUE :

 AFRIQUE 1.132.832,27 €

 AMÉRIQUE LATINE & CARAÏBES  1.193.463,75 €

 ASIE 565.415,37 €

 INTERNATIONAUX  52.743,19 €

TOTAL 2.944.454,58 €

Afrique
38%

Asie
19%

Amérique  
latine &  
Caraïbes

41%

Internationaux  
2%



URUGUAY

BRÉSIL

RD CONGO

TOGO

BURKINA FASO

PÉROU

NICARAGUA

MEXIQUE

GUATEMALA

HAÏTI

AMÉRIQUE 
LATINE  

& CARAÏBES
---

7 PAYS
33 PARTENAIRES

En 2015, Entraide et Fraternité  
a soutenu 77 partenaires dans 18 pays

PROGRAMME  

DROITS DES ENFANTS
PROGRAMME  

DROIT À L’ALIMENTATION

Entraide et Fraternité défend le droit des peuples à 

choisir indépendamment des injonctions des marchés 

internationaux la manière dont ils organisent leur 

agriculture et leur alimentation. Cela passe par la 

promotion des techniques et de la philosophie de 

l’agroécologie et par la transition des systèmes agricoles 

et alimentaires vers la souveraineté alimentaire.

Entraide et Fraternité soutient dans de nombreux pays 

des projets qui permettent aux enfants de s’exprimer 

et de dire leurs besoins. Ce sont des initiatives qui 

leur offrent des possibilités d’une vie plus heureuse 

notamment en favorisant leur formation tout en leur 

permettant de rester encore simplement des enfants.
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MADAGASCAR

BURUNDI

RWANDA

AFRIQUE DU SUD

ZIMBABWE

PAKISTAN

INDE

 PHILIPPINES

AFRIQUE
---

8 PAYS
23 PARTENAIRES

ERNATIONAUXATIONAATIONAUXUXERNAERNAEEINTEINTEIIII
-----

3 3 3 SRESRESRESRESEE3 PARTENAIR3 PARTENAIR

ASIE
---

3 PAYS
18 PARTENAIRES

INITIATIVES SOLIDAIRES CITOYENNES

Dans beaucoup de pays, les droits humains sont 

bafoués par des gouvernements répressifs, par les 

pratiques de certaines grandes entreprises ou par 

des conflits armés. Entraide et Fraternité encourage 

les organisations de la société civile à faire entendre 

la voix des plus faibles et à faire valoir leurs droits, 

notamment celui de participer aux débats.

Ces initiatives sont soutenues par des groupes/collectifs 

de solidarité du Nord associés à Entraide et Fraternité 

par une convention, laquelle précise les engagements 

respectifs. Ces initiatives correspondent à nos valeurs 

et priorités surtout dans la dimension de participation 

citoyenne et de réalisation des droits humains.

PROGRAMME  

DROITS CIVILS ET POLITIQUES

5RAPPORT ANNUEL 2015
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AFRIQUE 

Au Burundi, en 2015, le programme s’est déroulé dans 

un contexte de haute tension politique et d’insécurité, 

causé par la contestation du troisième mandat du 

président Pierre Nkurunziza et des résultats des 

élections présidentielles. A l’instar d’autres localités 

du pays, la zone d’action du programme a connu des 

manifestations et, par conséquent, des perturbations 
sécuritaires et socioéconomiques.

La mobilisation des communautés pour la défense 
de leurs droits a été perçue par le pouvoir comme des 

actions de soulèvement populaire. C’est pour cela que 

la plupart des activités de ce type ont été mises en 
veilleuse. Par contre, l’appui technique aux paysans 
dans le domaine de la formation et de la production 

agricole s’est poursuivi.

À Madagascar, l’année a été marquée par la 
persistance de l’instabilité politique et des défis 
économiques et sociaux. Des tensions entre le 

gouvernement et le parlement ont failli provoquer 

une nouvelle crise politique avec pour conséquence 

une perte progressive de confiance de la population 
envers ses dirigeants. Dans un contexte de pauvreté 
endémique (92% des malgaches vivent avec moins 

de 2 USD par jour), le pays a dû également faire face 

à des événements climatiques exceptionnels  : 

les cyclones Chedza et Fundi ont causé des 

dégâts considérables à Antananarivo, tandis 

que des inondations dans le nord et une grande 

sécheresse dans le sud dévastaient les cultures 

et aggravaient la famine. 

€ 23 partenaires dans 8 pays pour un montant de 1.132.832,27 €

1   Burundi

Nos partenaires AVIDEC et OAP ont mené 
à bien les activités de production et de 
stockage avec les paysans. Les retards 
accusés durant le premier semestre du 
programme ont été rattrapés. Aucune 
saison culturale n’a été sautée. Le 
centre de transformation des produits, 
mis en place durant le programme 
précédent, a été rendu opérationnel 
et constitue un débouché pour les 
producteurs des environs. C’est 
grâce à un travail de conscientisation 
et aux séances de formation des 
agri-éleveurs que le niveau des 
réalisations a pu être maintenu et 
que l’évolution des indicateurs est 
positive malgré le contexte. 
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Ainsi ont été réalisées 32 séances de sensibilisation à 
la problématique de l’environnement, à la production 
biologique et l’utilisation raisonnée des produits 
chimiques, à la protection des bassins versants et 
au reboisement des terrains abrupts et dénudés. 
Des rencontres de sensibilisation de la population, 

des autorités locales et services agricoles locaux 

dans le but de les encourager à poursuivre les 

activités agricoles et à protéger l’environnement ont 

été organisées. Trois ateliers de renforcement des 

capacités des agri-éleveurs en matière de gestion 

agroécologique des exploitations ont également été 

organisés pour 1190 agri-éleveurs dont 557 hommes 

et 633 femmes. 

Les ateliers de renforcement des capacités ont 

été suivis par la mise à disposition des outils et 
équipements de production et d’aménagement. 673 
familles en ont bénéficié en 2015 et 22 associations 
agricoles ont été impliquées dans la multiplication 

des semences de pomme de terre, de haricot, de soja 
et de maïs afin d’assurer la disponibilité continue des 

semences. Cela a contribué à la mise en pratique des 

techniques et à l’augmentation de la production. 

Afin de stimuler la concrétisation des engagements pris 

par les agri-éleveurs conscientisés et d’encourager la 

mise en œuvre des techniques agricoles adaptées, des 
visites d’encadrement technique dans les exploitations 
familiales ont été effectuées auprès des ménages et 

des voisins que ces derniers conscientisent.

L’appui au fonctionnement du centre de transforma-
tion, mis en place dans le cadre du programme 2011-

2014, a permis de collecter 10 tonnes de riz auprès 

des producteurs à un prix correct. La promotion de 
l’association agriculture-élevage et l’accès aux 
moyens de stockage et de vente des produits ont été 
les activités qui ont le plus contribué à l’augmenta-
tion des revenus. 

 2   Madagascar

Nos partenaires, le Centre Saint-Benoît, la CPM (Coalition 
Paysanne de Madagascar) et Caritas-Antsirabe ont 

organisé la formation technique des paysans, l’appui 

à l’acquisition des moyens de production (matériels 

agricoles, variétés de semences adaptées à chaque 

région, géniteurs pour petit élevage), la construction et 

la réhabilitation d’infrastructures hydro-agricoles ainsi 

que la mise en place de centres d’approvisionnement en 
intrants dans les villages. Ces activités visent à contribuer 

à l’augmentation de la production et des revenus des 

ménages. Ainsi, 1378 ménages ont bénéficié d’une 
formation en système de riziculture intensif et d’un 
suivi technique ; 919 parmi eux ont adopté la pratique 
qui permet de doubler, voire tripler, les rendements. 
L’approvisionnement en semences améliorées et la 

dotation en matériels agricoles adéquats ont facilité la 

mise en pratique rapide des techniques. Le programme 

compte trois centres d’approvisionnement en intrants 
dans la région du Vakinankaratra qui facilitent l’accès 

des producteurs aux intrants à coût raisonnable. Les 

greniers communautaires villageois mis en place grâce 

à la collaboration avec les institutions de microfinance 

permettent également de conserver les semences de 

bonne qualité pour les paysans. 

Par ailleurs, sept nouveaux micro-barrages ont été 

construits, ce qui porte le nombre d’infrastructures 

hydro-agricoles à neuf. Celles-ci facilitent l’organisation 

du calendrier cultural grâce à l’irrigation et rendent 

possibles les activités de maraîchage qui constituent une 

source de revenus non négligeable pour les ménages. 

La formation et l’appui aux activités d’élevage ont 

contribué à l’augmentation des revenus dans les 

ménages et à la diversification de l’alimentation. 

Il s’agit principalement de l’élevage à cycle court 
(élevage porcin, aviculture), de la pisciculture et la 

rizipisciculture1.

1.  Système d’élevage de poissons dans les rizières
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1   Haïti

La deuxième année du programme d’appui à l’agri-

culture paysanne a été menée par quatre partenaires 
(PAPDA-Plateforme haïtienne de plaidoyer pour le 

développement, ICKL-Institut culturel Karl Lévêque, 

Têt Kolé, SAKS), qui appuient eux-mêmes plus de 20 
organisations communautaires dans tout le pays. 

L’année a été difficile, à cause d’élections compliquées 

à mener et à cause d’une sécheresse plus que proba-

blement liée au changement climatique. 

Et pourtant, les choses avancent. Si l’on prend 
l’exemple de l’ICKL, le plus ancien partenaire d’En-

traide et Fraternité en Haïti, le bilan de l’année est 
même impressionnant malgré les obstacles. L’ICKL 

accompagne des organisations paysannes de base 

dans au moins huit communautés du pays. A Léogane, 

son appui a permis à MDPOL d’acheter treize vaches 

laitières et les quatre organisations soutenues dans la 

zone ont pu planter cinq tonnes de semences. 

Mais le plus impressionnant est sans doute l’effort en-

trepris pour stimuler l’économie solidaire. Pour l’ICKL, 

2015 est un peu l’année des boulangeries communau-
taires  : redynamisation de la boulangerie de Belle-

fontaine (à Croix-des-Bouquets) en relançant le four 

et en achetant cinq mulets pour assurer le transport 

dans cette zone peu accessible ; appui à la boulange-

rie la plus ancienne, celle de Petit-Goâve ; construc-

tion du bâtiment, constitution du stock et lancement 

de la boulangerie de Marigot ; constitution du stock de 

départ et formation de dix paysans par un artisan-bou-

langer à Verrettes. 

L’ICKL a une expérience d’éducation permanente : 

l’appui aux boulangeries n’est qu’un élément dans 

l’accompagnement aux communautés, complété par 

exemple à Marigot par une banque et une école com-

AMÉRIQUE LATINE & CARAÏBES

Nos actions en Amérique latine se sont poursuivies 

selon les axes définis dans notre programme d’action 

et dans un contexte social et politique en pleine ébulli-
tion. D’un côté, les avancées obtenues par les différents 

gouvernements progressistes marquent une évolution 
positive : la grande pauvreté recule dans de nombreux 

pays, l’éducation et la santé progressent grâce à de 

vastes programmes sociaux. Cependant, les tensions 

restent vives dans plusieurs pays, sur-

tout auprès d’une « élite » qui voient 

ces changements d’un mauvais œil et 

reste accrochée à ses privilèges. Le 

ralentissement économique ressenti 

en 2015 semble marquer la fin d’un cycle et pourrait 

signifier le retour aux affaires de gouvernements moins 

sensibles à la cause des plus pauvres. En Haïti, les 

élections de 2015 ont été marquées par une fraude à 

grande échelle, et cela malgré l’investissement de la 

communauté internationale. Au Pérou, les élections 

de 2016 se préparent sur fond de conflits sociaux liés à 

l’exploitation des ressources naturelles.  

€ 33 partenaires dans 7 pays  

pour un montant de 1.193.463,75 €
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2   Pérou

Au Pérou, en 2015, avec le sou-

tien de la DGD, Entraide et Fra-

ternité a appuyé un programme 
de promotion de la gestion parti-
cipative des ressources naturelles 
dans la province de Hualgayoc, dans 

le nord du pays. Ce programme, inscrit dans un processus 

de longue durée, cherchait à impliquer d’une part les pou-

voirs publics provinciaux et communaux, et de l’autre les 

organisations sociales de la zone, afin d’élaborer en com-
mun une politique environnementale, dans une zone où 
les conflits socio-environnementaux sont nombreux. Un 

des outils pour y arriver a été le renforcement ou la mise 

en place de Commissions environnementales, au niveau 

de la province ou des communes. Pour cela, il a fallu obte-

nir l’appui des pouvoirs publics et l’implication des organi-

sations sociales, via de multiples rencontres. Des forma-
tions sur l’élaboration de projets environnementaux, mais 

aussi sur la prise en compte de la question du genre ont 

été mises en place, notamment avec une université locale. 

Tant les organisations sociales que les pouvoirs publics 

ont élaboré des projets à l’occasion de ces formations, par 

exemple l’amélioration du service de propreté publique 

dans le district de Hualgoayoc, l’amélioration du système 

d’eau potable et de traitement des eaux usées à El Tambo, 

le renforcement des capacités des organisations sociales 

de la province pour la gestion environnementale, le renfor-

cement de la chaîne de production du lait à El Romero, la 

gestion intégrale des déchets solides urbains à San Anto-

nio, la conservation des ressources hydriques du micro-

bassin du rio Llaucano, etc. 

Malgré des changements de législation et la diffi-

culté pour obtenir les budgets publics, plusieurs de 

ces projets sont actuellement en voie de réalisation. 

Ils témoignent d’avancées dans la prise en compte 
des questions environnementales et de changement 
climatique, ainsi que dans la pratique d’un dialogue 
constructif entre autorités et organisations sociales. 

Dans la même région, Entraide et Fraternité soutient 
également une organisation d’appui aux enfants en 
grande difficulté de Cajamarca : le Chibolito. Là aus-

si, la prise en compte des droits des enfants suppose 

une mobilisation associant organisations sociales et 

munautaires. Au sein des communautés, l’ICKL 
encourage les synergies et les réseaux. Ceux-ci 

rassemblent quatre organisations de base à Leo-

gane, cinq à Petit-Goâve, trois à Bellefontaine. 

Tout cela permet les échanges d’expériences et 

un plaidoyer commun qui a abouti cette année 

notamment sur la question des actes de nais-

sance que beaucoup de paysans ne possèdent 

pas. Ce tissage de liens se poursuit entre zones 

via des formations au plaidoyer ou à l’agro-
écologie, mais aussi la production d’un cahier 
de revendications paysannes à l’occasion des 
élections. L’Université Populaire d’été, prépa-

rée par l’ICKL et cinq autres organisations, a 

rassemblé une centaine de participants de tout 

le pays, en majorité des paysans, mais aussi par 

exemple des étudiants de l’Université d’État. 

C’était la deuxième année d’un cycle de travail 

de trois ans sur l’économie solidaire. 

services publics. Le Chibolito, qu’Entraide et Frater-

nité soutient depuis des années, l’a bien compris : il 

mène son action en allant à la rencontre des enfants 

dans les rues, leur offrant un espace d’accueil, d’ate-

liers et de formation, et de vie communautaire, tout en 

mobilisant de nombreux partenaires publics ou privés. 

Les ateliers proposés aux enfants sont divers : jeux, 

foot, promenades, natation, danse, musique… de sorte 

que les enfants réapprennent à être des enfants, mal-
gré les difficultés de la vie. Le Chibolito a également mis 

en place des ateliers de production manuelle, notam-

ment de jeux et de vases en bois, de couture, de crochet 

avec un haut standard de qualité, qui forment les enfants 

à la précision. L’organisation participe à des foires, et 

les bénéfices réalisés permettent le rachat de matériel. 

Le Chibolito espère également pouvoir acquérir un ter-
rain pour disposer de ses propres locaux et développer 
une école expérimentale. Actuellement, un bâtiment 

est loué, mais les autorités ont demandé la fermeture 

du dortoir d’accueil, car les normes sont devenues plus 

sévères, et seul reste pour l’instant l’accueil de jour.
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ASIE

1   Inde

En Inde, nos partenaires CSEI et Thread se sont 
principalement impliqués dans la lutte pour les 
droits civils et politiques des communautés dalits et 
adivasis dans les régions du Nord-Est de l’Inde (Odi-
sha et Bihar). 

Chacun des partenaires s’est impliqué en fonction de 

ses spécificités et expertises dans diverses activités 

visant par exemple les femmes, les jeunes ou des 

chefs de village. Des forums et espaces de discus-
sions pour jeunes issus de communautés différentes 

ont été mis sur pied afin de casser les préjugés entre 

les différentes communautés. Des campagnes de 
sensibilisation ont eu lieu auprès de communautés 

marginalisées et de comités villageois traditionnels 

afin de leur faire prendre pleinement conscience de 

leurs droits sociaux, économiques, fonciers…

Nos partenaires travaillent aussi au renforcement 
des acteurs de la société civile en appuyant les 

réseaux locaux et en assurant une coordination et 

une réflexion sur l’amélioration et l’application des 

législations en faveur des dalits et adivasis, via des 

consultations, séminaires et publications de matériel 

au niveau régional.

PROGRAMMES INTERNATIONAUX

En 2015, Entraide et Fraternité a soutenu des 

projets et des organisations présents sur plusieurs 

continents. Parmi eux, la FIMARC (Fédération 

internationale des mouvements d’adultes ruraux 

catholiques), le MIJARC (Mouvement international 

de la jeunesse agricole et rurale) et la JOCI (Jeunesse 

ouvrière catholique internationale). 

Comme depuis plusieurs années déjà, Entraide et 

Fraternité a également alimenté en 2015 un fonds 

18 partenaires dans 3 pays pour un montant de 565.415,37 €€

3 partenaires pour un montant de 52.743,19 €€



2   Philippines

Aux Philippines, 1045 familles paysannes et leurs 121 
organisations ont été renforcées dans leurs capacités 
à améliorer leur sécurité alimentaire et à promouvoir 
la transition vers un modèle de production basé sur 
les principes de l’agroécologie et de la souveraineté 
alimentaire.

Le programme cofinancé par la Coopération 

belge au Développement (DGD) avec l’ensemble 

de nos partenaires philippins a pu bien avancer 

sur l’appropriation des méthodes de production 
agroécologique. Ceci a permis d’augmenter la 
diversification des cultures et, de ce fait, la diversité 
du bol alimentaire des familles. Bien qu’il faille 

encore faire attention à la gestion de l’eau, la situation 

productive des familles est bonne. C’est surtout dans la 

culture du riz que le programme va garder une attention 

particulière afin de diminuer l’effet de la sécheresse. 

Cette situation résulte du phénomène El Niño, qui n’est 

pas favorable à l’agriculture. Les technologies portées 
par le programme sont pertinentes et bien adoptées 
par les communautés où elles sont diffusées.

Huit activités sont proposées par le programme  : 

production de riz, maïs et légumes biologiques, 

élevage porcin, élevage caprin, élevage de canards 

et de volailles, appui pour la production de céréales, 

appui de la gestion et la vente des produits de la mer.

Les fermes qui ont adopté les techniques agroéco-
logiques sont mieux autonomisées. Elles produisent 

leur compost par vermicompostage. La diversifica-

tion des cultures permet de mieux supporter la sé-

cheresse. L’apport nutritionnel des produits culti-

vés est également plus riche et diversifié, ce qui 

diminue le besoin d’acheter de la nourriture.

Le programme facilite l’accès pour les personnes 
et les fermiers à des fonds gouvernementaux. Cela 

permet de développer des capacités de production et 

d’écoulement des produits. Cela facilite l’utilisation 

des outils de post-récolte telle que les fours solaires, 

les moulins, le transport et le stockage en optimisant 

l’utilisation de ces outils.

La poursuite du processus de la réforme agraire est 

entrée dans une situation délicate, qui est source de 

tensions croissantes entre propriétaires et agriculteurs. 

De plus, l’incertitude sur la propriété de la terre 

engendre une diminution de l’investissement dans la 

ferme. Il faut ajouter aussi la pression croissante pour 

l’exploitation des terres à d’autres fins qu’agricoles. 

Cela engendre des processus d’accaparement de terres 

générant des conflits latents.

La période pré-électorale a cristallisé certains débats 

de société en mettant dos à dos les communautés à des 

fins électorales. Cela a aussi augmenté certains actes de 

violences dus à des promesses non tenues et une partie 

de l’île a été mise en alerte rouge pour risque d’attentats, 

ce qui ne facilite pas le travail avec les communautés.

d’aide pour ses partenaires du sud, 

confrontés à des procédures juridiques 
lourdes, résultant de la mise sous pression 
et de la criminalisation croissante des 

acteurs de la société civile dans de 

nombreux pays. 
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AFRIQUE

Entraide et Fraternité et ses partenaires remercient vivement les donateurs et les bailleurs de fonds privés et publics 

qui ont permis d’appuyer tant de projets à travers le monde, en 2015. Leur solidarité compte pour un monde plus juste.

PARTENAIRES FINANCÉS

NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
AFRIQUE DU SUD
Abahlali - Durban : mouvement social des habitants des slums pour le droit à l'habitat  10.000,00 € 

Children's rights center - Durban : mouvement pour le droit des enfants  4.000,00 € 

Sinomlando - Pietermaritzburg : appui psycho-social aux enfants vulnérables  4.000,00 € 

Sous-total Afrique du Sud  18.000,00 € 

BURKINA FASO
Burkina Secours - Ouahigouya : centre de santé et maternité, d’alphabétisation et construction d’une 
bibliothèque

3.596,50 €

Sous-total Burkina Faso  3.596,50 € 

BURUNDI
Associacion de femmes agricultrices - Bukeye : renforcement des capacités  3.750,00 € 

AVIDEC - Nyabihanga - Gitega : sécurité alimentaire durable des ménages agricoles  10.000,00 € 

CAM - Centre Agropastoral de Mutwenzi : formation agropastorale  10.000,00 € 

CEPRODILIC-ADEPE - Rutana : relance des activités agropastorales  20.000,00 € 

OAP - Bujumbura rural : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 287.107,20 € 

Sous-total Burundi  330.857,20 € 

MADAGASCAR
Caritas - Antsirabe : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 86.767,00 € 

Centre Saint-Benoît - Fénérive-Est : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la 
souveraineté alimentaire

 52.370,76 € 

Coalition Paysanne Malgache - Tana : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la 
souveraineté alimentaire

 46.382,24 € 

Sous-total Madagascar  185.520,00 € 

RÉPUBLIQUE DÉMOCRATIQUE DU CONGO
APEF - Bukavu : appui et accompagnement des coopératives filières des femmes Sud Kivu  68.409,69 € 

CAB - Bukavu - Sud Kivu : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la 
souveraineté alimentaire

 112.144,00 € 

CAB - Bukavu - Sud Kivu : aménagement de sources d'eau  20.500,00 € 

Centre de Promotion de la santé - Kangu Mayèumbé : formation des infirmières  6.682,00 € 

GEADES - Mboko : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  63.639,00 € 

Ndako Ya Biso - Kinshasa : réinsertion des enfants de la rue au sein de leur famille  2.880,00 € 

Soutenons-nous - N'sele : atelier de formation et de vulgarisation des techniques agricoles respectueuses de 
l’environnement

 1.650,00 € 

Wazee-Wetu - Bukavu : centre pour personnes âgées  15.648,33 € 

Sous-total RD Congo  291.553,02 € 

RWANDA
Aprojumap - Butare : coopérative de riziculture  32.645,00 € 

Aprojumap - Butare : promotion de la filière caprine  13.286,50 € 

Sous-total Rwanda  45.931,50 € 
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NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
TOGO
Soleil Energie - Hepké : maintenance du dispensaire  1.741,00 € 

IRFAM - Mokpoko : programme intégré dans la zone d'Hepké (santé, culture, activités génératrices de revenus 
et tourisme solidiaire)

 12.043,40 € 

Sous-total Togo  13.784,40 € 

ZIMBABWE
PAMUHACHA - Chinhoyi : prévention du VIH/SIDA auprès des adultes et des enfants dans les communautés rurales  10.000,00 € 

Sous-total Zimbabwe  10.000,00 € 

AUTRES ACTIVITÉS
Déplacements - suivis  153.592,31 € 

Points d'appui  33.720,72 € 

Renforcements des capacités  32.637,37 € 

Cotisations  13.639,25 € 

Sous-total autres activités  233.589,65 € 

TOTAL AFRIQUE  1.132.832,27 €

AMÉRIQUE LATINE & CARAÏBES
NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
BRESIL 

CAICO - Sao Paulo : formation des agents et leaders sociaux communautaires à la problématique de l'habitat  10.000,00 € 

CEDAC - Rio de Janeiro : éducation environnementale dans les communautés de base  6.970,63 € 

CPT - Goiás : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  94.327,50 € 

FETRAF - Goiás : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  23.857,14 € 

MST - Goiás : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  23.857,14 € 

Via Campesina - Goiás : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 25.067,50 € 

Sous-total Brésil  184.079,91 € 

GUATEMALA 
CDRO - Totonicapan : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  50.000,00 € 

CEIBA - Huehuetenango : agriculture durable  19.800,00 € 

COINDI - Sololá : participation citoyenne et développement économique des femmes mayas de Solola  25.682,18 € 

MOJOCA - Guatemala City : réinsertion des jeunes de la rue  27.102,00 € 

Paroisse Santiago - Jocotan : éducation intégrale (Radio Chorti)   17.826,85 € 

Panabaj : école de devoirs  en milieu rural  1.575,00 € 

Red Kuchub'al - Totonicapan : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la 
souveraineté alimentaire

 47.000,00 € 

SILOE - Malacatan : centre de formation et hôpital des enfants dénutris  29.766,31 € 

SERJUS - Totonicapan : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  60.000,00 € 

Sous-total Guatemala  278.752,34 € 

HAÏTI 
Bibliothèque - Jérémie : construction  1.340,00 € 

CHANDEL - Port-au-Prince : programme d'éducation civique des enfants et des jeunes des quartiers populaires de 
Bas-Delmas 

 3.000,00 € 

ICKL - Port-au-Prince : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 41.876,85 € 

ICKL - Port-au-Prince : renforcement des capacités des communautés paysannes à influencer les politiques 
publiques et à développer des actions d’économie solidaire

 22.704,70 € 

ICKL - Port-au-Prince : Université populaire d'été  25.682,38 € 
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NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
PAPDA - Port-au-Prince : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 71.400,04 € 

PAPDA - Port-au-Prince : renforcement des capacités des communautés paysannes à influencer les politiques 
publiques et à développer des actions d’économie solidaire

 22.704,70 € 

SAKS - Port-au-Prince : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 16.329,95 € 

SOFA - Port-au-Prince : lutte pour que les femmes haïtiennes soient affranchies de  la subordination, de la 
domination, de l’exclusion et de l’exploitation - appui structurel

 10.000,00 € 

Tet kole ti peyizan ayisyen - Port-au-Prince : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires 
vers la souveraineté alimentaire

 15.333,00 € 

Sous-total Haïti  230.371,61 € 

MEXIQUE
DESMI - Chiapas : renforcement de la souveraineté alimentaire dans la région de Los Altos  5.000,00 € 

Sous-total Mexique  5.000,00 € 

NICARAGUA 

AVODEC - Jinotega : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  45.000,00 € 

FODA - Jinotega : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  45.000,00 € 

LA CUCULMECA - Jinotega : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 68.000,00 € 

TUKTAN SIRPI - Jinotega : centre pour enfants et jeunes travailleurs  4.000,00 € 

Sous-total Nicaragua  162.000,00 € 

PÉROU 

CHIBOLITO - Cajamarca : programme de protection des enfants et adolescents  vivant dans des conditions 
socioéconomiques défavorables 

 23.995,00 € 

GRUFIDES - Cajamarca : appui institutionnel  5.000,00 € 

IPROFOTH - Lima : formation pour travailleurs domestiques  7.000,00 € 

KALLPA - Lima : renforcement des organisations communales de Sául Cantoral  11.350,00 € 

SER - Cajamarca : gestion et aménagement du territoire  43.804,92 € 

Sous-total Pérou  91.149,92 € 

URUGUAY
Senderos de vida - Rivera : soutien aux mères adolescentes  119,20 € 

Sous-total Uruguay  119,20 € 

AUTRES ACTIVITÉS
Déplacements - suivis  164.272,66 € 

Points d'appui  21.689,09 € 

Renforcements des capacités  38.281,14 € 

Cotisations  17.747,88 € 

Sous-total autres activités  241.990,77 € 

TOTAL AMÉRIQUE LATINE & CARAÏBES  1.193.463,75 €

ASIE
NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
INDE 

CSEI - Bihar : promotion des opportunités d’éducation inclusive des dalits et autres enfants marginalisés  10.800,00 € 

Jana Vikas - Orissa : renforcement civil et politique des dalits dans le district de Kandhamal  15.600,00 € 

Mahabodi : projets éducatifs  4.957,67 € 

OROSA - Odisha : appui stratégique aux revendications des dalits en Odisha  3.200,00 € 

Premiyoti - Benarès : projets éducatifs  5.876,00 € 
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NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
THREAD - Orissa : autosuffisance et participation politique des femmes adivasis  18.000,00 € 

Sous-total Inde  58.433,67 € 

 PAKISTAN 

Sada-e-Umeed - Khanewal : intégration sociale des enfants handicapés  12.217,80 € 

Sous-total Pakistan  12.217,80 € 

 PHILIPPINES 

AKMK - Iligan City  : programme pour la paix et la protection de l’environnement avec des jeunes des trois 
populations de Mindanao 

 21.000,00 € 

CEAP - Manille : sensibilisation et récolte de fonds dans les écoles catholiques  11.758,77 € 

CONZARRD - Iligan City : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 39.340,31 € 

DKMP - Iligan City : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté alimentaire  31.897,35 € 

DKMP - Maranding, Lala, Lanao del Norte : four solaire  9.800,00 € 

KILOS KA- Iligan City : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 21.730,02 € 

LAFCCOD - Tubod : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 28.822,81 € 

LAHRA - Illigan, Lanao del Norte : plaidoyer pour les droits humains  15.800,00 € 

Mi-Hands - Leyte : réhabilitation économique et psychosociale  98.155,00 € 

MTWRC - Iligan City : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 20.511,63 € 

SUMPAY - Iligan City : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 30.961,84 € 

TRIPOD - Iligan City : promotion de la transition des systèmes agricoles et alimentaires vers la souveraineté 
alimentaire

 28.931,76 € 

Sous-total Philippines  358.709,49 € 

AUTRES ACTIVITÉS
Déplacements - suivis  114.229,00 € 

Renforcements des capacités  15.540,15 € 

Cotisations  6.285,26 € 

Sous-total autres activités  136.054,41 € 

TOTAL ASIE  565.415,37 €

INTERNATIONAUX

NOM DU PARTENAIRE & DESCRIPTION DU PROJET  MONTANT 
INTERNATIONAUX
FIMARC (Assesse) : secrétariat international (soutien aux mouvements nationaux d’adultes ruraux, campagnes 
internationales, paidoyer)

 7.000,00 € 

JOCI (Bruxelles) : secrétariat international (soutien aux mouvements nationaux de jeunes travailleurs, campagnes 
internationales, paidoyer)

 7.000,00 € 

MIJARC (Bruxelles) : secrétariat international (soutien aux mouvements nationaux de jeunes travailleurs, 
campagnes internationales, paidoyer)

 7.000,00 € 

Sous-total Internationaux  21.000,00 € 

AUTRES ACTIVITÉS
Déplacements - suivis  13.390,13 € 

Renforcement des capacités  1.555,46 € 

Cotisations  16.797,60 € 

Sous-total autres activités  31.743,19 € 

TOTAL INTERNATIONAUX  52.743,19 €



VOYAGES D’IMMERSION  
ET D’ÉTUDE À MADAGASCAR

En préparation à la campagne du Ca-
rême 2016, plusieurs voyages ont été 

organisés à Madagascar avec différents 

angles de vue. 

En mai, un voyage interdépartemen-
tal de notre association (Mobilisation 

citoyenne, Partenariat international, 

Communication et Pôle Jeunes) avait 

  En Belgique

CARÊME DE PARTAGE

En 2015, la campagne du Carême de Partage a braqué 
ses projecteurs sur Haïti, un pays particulièrement 
tourmenté. Pendant 40 jours, des milliers de personnes 
ont été invitées à prier, à partager et à se mobiliser pour 
soutenir les paysans haïtiens qui luttent contre la faim. 

La campagne permettait d’appuyer de nombreuses 

associations qui soutiennent l’agriculture familiale. 

Une grande pétition proposant de nommer Joachim, 

un paysan actif au sein de l’association VEDEK, 

« ambassadeur contre la faim en Haïti », a rencontré 

un grand succès et a été signée par plus de 8000 

personnes. Joachim Sanon incarne la formidable 

capacité de résistance de la paysannerie haïtienne, 

son sens de l’initiative et de la solidarité, sa créativité 

et son courage contre toutes les formes d’oppression. 

Aux quatre coins de Wallonie et de Bruxelles, des mani-

festations de solidarité avec les paysans haïtiens ont été 

organisées, comme par exemple à Barvaux où des vo-

lontaires du doyenné avaient organisé un dîner solidaire, 
durant lequel une invitée haïtienne a sensibilisé l’as-
semblée aux problèmes d’Haïti et de ses agriculteurs.

A Herve, une nouvelle Solidarifête a rassemblé les 
chrétiens du plateau pour un programme compre-

nant célébration, repas, animations diverses et té-
moignages ainsi qu’un parcours solidaire conté et un 

geste symbolique. 
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pour objectif de rencontrer les organisations parte-

naires d’Entraide et Fraternité sur le terrain et de ré-
colter tous les éléments nécessaires pour construire 
la campagne 2016. 

En septembre, un voyage d’immersion-formation 
se faisait avec cinq volontaires en provenance de 

Bruxelles, du Brabant wallon, du Luxembourg, du 

Hainaut et de Namur. L’objectif était de former des 

relais capables d’intervenir lors de la campagne et 

de démultiplier l’impact du message devant le public 

belge. Très motivés par leur expérience, ces cinq 

voyageurs se sont fortement impliqués dans la 
préparation de la campagne, notamment en réalisant 

une exposition-photos rendant compte de la réalité 

paysanne malgache et des réalisations des partenaires 

d’Entraide et Fraternité.  

Ces deux voyages de groupe ont été complétés par la 

visite d’un reporter professionnel qui s’est rendu dans 

les associations malgaches pour réaliser un film vidéo 
traitant de l’impact des changements climatiques 
sur l’agriculture et de la réponse des organisations 
paysannes à ce problème.

MOBILISATION POUR LA COP 21

Rendez-vous était fixé depuis longtemps déjà pour une 
mobilisation citoyenne d’envergure à l’occasion du 
sommet des Nations Unies sur le climat, en décembre, 
à Paris. En effet, l’enjeu était de taille : parvenir à un 
accord universel,  ambitieux et contraignant afin de frei-

ner les conséquences potentiellement catastrophiques 

des dérèglements climatiques. Entraide et Fraternité, 

en tant qu’association particulièrement attachée à la 

notion de justice climatique, s’est donc investie pour 

informer les citoyens et les stimuler à participer aux 

nombreuses manifestations qui, malgré les attentats 

de Paris, ont rassemblé des milliers de participants en 

marge de ce sommet et de sa préparation.

C’est ainsi qu’une délégation de permanents et de 
bénévoles s’est rendue à Paris pour participer au 
programme de suivi de la conférence organisé par 
notre coupole internationale CIDSE1. Une délégation a 

également participé à la manifestation nationale pour le 

climat à Ostende, la plus grosse mobilisation en faveur 

du climat jamais organisée en Belgique. Enfin, les jeunes 
volontaires d’Entraide et Fraternité n’ont pas été en reste 

et se sont illustrés lors des défis climatiques (« Climate 
Games  ») en allant, déguisés en pingouins, dénoncer 

« l’inertie climatique » des pouvoirs publics, des banques 

et des multinationales. 

1.  Coopération internationale pour le développement et la solidarité. Il s’agit d’une alliance de 17 ONG 

catholiques de développement européennes et nord-américaines dont fait partie Entraide et Fraternité.
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CÉLÉBRATION ŒCUMÉNIQUE  
À BRUXELLES POUR LE CLIMAT

A l’approche de la COP21 de Paris, les différentes Églises 
chrétiennes de Belgique se sont réunies pour  un temps 
de réflexion et d’intériorité bien nécessaire, car si le défi 

climatique appelle des réponses politiques fortes, il exige 

aussi de chacun d’entre nous une responsabilisation 

individuelle et une véritable conversion. 

La célébration a eu lieu le lundi 7 septembre dans 

la cathédrale Sts. Michel et Gudule, à Bruxelles.  
Elle s’est faite à l’invitation de l’Église Catholique, 

de l’Église Protestante Unie de Belgique (EPUB), de 

l’Église Orthodoxe de Belgique, de l’Église Anglicane de 

Belgique et avec le soutien de différentes associations 

dont Entraide et Fraternité. Les célébrants étaient Mgr  

André-Joseph Léonard, le Pasteur Steven H. Fuite, le 

Métropolite Athénagoras et le Révérend Jack McDonald. 

Entraide et Fraternité s’est engagée avec la CIDSE1 

dans une campagne internationale en faveur de la 
simplicité volontaire. Le fil rouge de cette campagne 

est l’idée qu’une vie plus sobre est une véritable forme 
de solidarité avec les populations du sud, frappées de 

plein fouet par les conséquences (notamment clima-

tiques) de la surconsommation 

des pays du nord. 

En prélude à la mobilisation pour 

la COP21 de Paris, cette cam-

pagne a connu son lancement 
officiel à Rome début juillet, en 

présence des cardinaux Parolin et 

Turckson, et avec la participation 

d’invités de renom dont Mary Ro-

binson, envoyée spéciale des Na-

tions Unies pour les changements 

climatiques ou Naomi Klein, cé-

lèbre essayiste canadienne. An-

gelo Simonazzi, notre secrétaire 

général, a fait le déplacement. 

Sur le plan de la sensibilisation, la campagne 

s’est traduite par la production d’outils communs 
d’éducation, comme un set de cartes postales destiné 

à rendre compte des engagements personnels pour 

« une vie plus simple » ainsi que par une plateforme 

internet commune et une page Facebook.  

CAMPAGNE INTERNATIONALE DE LA CIDSE

1.  Coopération internationale pour le développement et la solidarité. Il s’agit d’une alliance de 17 ONG 

catholiques de développement européennes et nord-américaines dont fait partie Entraide et Fraternité.
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ACTIVITÉS D’ÉDUCATION

Les paroisses ont été à l’origine de 700 initiatives 

en vue de rendre leurs communautés davantage 

conscientes des enjeux de la souveraineté 
alimentaire. Les alternatives développées par les 

partenaires haïtiens d’Entraide et Fraternité et ont fait 

comprendre que les choix alimentaires individuels et 

collectifs ont un impact sur la souveraineté alimentaire 

dans les pays du sud. 

Dans les écoles, 65 professeurs de l’enseignement 

technique et professionnel ont participé activement 

et directement aux stratégies de notre programme 

d’éducation, 40 professeurs ont appliqué dans 

leurs classes des outils acquis lors des formations 
proposées par notre Pôle Jeunes et 65 professeurs 

ont porté des projets de solidarité avec Entraide et 

Fraternité. 

Soulignons la facilité d’appropriation de la 
démarche pédagogique Mmmmh, BEUURK, laquelle 

a séduit de nombreux et de nouveaux enseignants 

pour s’interroger sur les dérives du système 
agro-alimentaire et l’impasse dans laquelle il 

s’est engagé. Cette démarche permet de faire 

prendre conscience du véritable impact social et 

environnemental des choix alimentaires 

posés quotidiennement. Elle consiste en 

une mise en situation via la composition 

de menus et de courses alimentaires virtuelles. 

Des classes ont participé au concours de slogans 

sur l’agriculture paysanne. Les slogans des deux 

écoles lauréates ont été imprimés sur affiche et 

diffusés dans l’ensemble des écoles participantes. 

Jusqu’en octobre 2016, les classes sont invitées à 

enregistrer sur notre site internet un long Mmmmh 

de soutien à l’agriculture paysanne, respectueuse 

de l’environnement et des droits humains et un 

BEUURK contre l’agro-industrie et sa logique 

du profit à court terme. Les enregistrements 

cumulés formeront une longue « pétition sonore » 

de plusieurs minutes qui sera envoyée aux 

responsables politiques en 2016.

ENCYCLIQUE LAUDATO SI’  
ET VEILLÉES DE PRIÈRE

C’est peu dire qu’Entraide et Fraternité (comme beaucoup d’autres 

associations et de croyants) s’est réjouie de l’appel du pape en faveur 
de la solidarité internationale et de la lutte contre les changements 
climatiques. Face aux inégalités sociales et à la grave crise écologique 

actuelle, l’encyclique Laudato Si’ délivre un message d’espoir et de 
changement qui nous encourage tous dans nos engagements solidaires. 

En 2015, Entraide et Fraternité a produit une analyse théologique 
de cette encyclique. En écho à cette dernière et en solidarité avec la 

mobilisation citoyenne pour le climat, notre association a proposé, par 

le moyen d’un carnet d’animation, l’organisation de veillées de prière 
sur la thématique du respect de la « maison commune ». Celles-ci  

ont eu lieu en différents endroits de Wallonie et de Bruxelles. 

Jean-François Grégoire

Proposition de lecture de  
L’encyclique « Laudato si » 

10



Le 21 avril, à l’issue d’un colloque de la Coalition contre la Faim sur la thématique 

de l’agriculture familiale, le Ministre A. De Croo a reçu des mains de notre 
partenaire Ricot Jean-Pierre (PAPDA-Plateforme Haïtienne de Plaidoyer pour 

un Développement Alternatif) notre pétition pour demander la nomination de 
Joachim Sanon en tant qu’ambassadeur de la lutte contre la faim en Haïti. 
Ce petit paysan incarne la formidable capacité de résistance de la paysannerie 

haïtienne, son sens de l’initiative et de la solidarité, sa créativité et son courage 

contre toutes les formes d’oppression politique et économique. 

Le Ministre de la Coopération au développement nous a confirmé son soutien 
à l’agriculture familiale pour lutter contre la faim. Ce soutien implique-t-

il un réel changement de modèle agricole ? Seul l’avenir nous le dira. Nous 

resterons attentifs aux actions du ministre.

MOBILISATION CONTRE LES TRAITÉS 
DE LIBRE-ÉCHANGE 

En 2015, le débat a fait rage autour de projets de 
traités commerciaux internationaux comme le TTIP 
(Transatlantic Trade and Investment Partnership) 
et le CETA (Comprehensive Economic and Trade 
Agrement). Ce qui pose problème dans ces initiatives, 

c’est qu’elles répondent avant tout aux besoins et aux 

intérêts des grands groupes transnationaux, mais 

que les populations et les États qui les représentent 
semblent avoir beaucoup moins à y gagner. En effet, 

en voulant supprimer tout obstacle au commerce 

transatlantique, ces traités provoquent le nivellement 

par le bas des normes de qualité des produits, 

notamment alimentaires, autorisés à la vente. Ils 

mettent aussi en place un système judiciaire privé 

servant surtout les intérêts des multinationales. 

Entraide et Fraternité a saisi cette actualité pour la trans-

former en une opportunité de mobilisation et de plaidoyer 

politique. Le Service politique a produit des analyses sur 
le sujet, diffusées dans l’ensemble de nos canaux de com-

munication, et plusieurs équipes de solidarité ont participé 

à des manifestations contre le TTIP, à Bruxelles et à Liège.

De plus, Entraide et Fraternité a mené ses propres 

interpellations politiques sur le sujet. Ainsi, au cours 

de l’année, de nombreux échanges ont eu lieu avec 

l’eurodéputé Claude Rolin (CdH) qui ont abouti à une 
question parlementaire co-écrite par notre association 
et visant à dénoncer le manque de transparence de la 
Commission européenne dans les négociations du TTIP.

Les analyses et documents produits par Entraide et 

Fraternité sont indispensables pour les amateurs 
d’arguments pertinents, pour les amoureux 

d’engagements citoyens, pour les découvreurs 

d’alternatives qui font sens et pour tous ceux qui 

aiment en apprendre toujours plus sur le monde. 

Elles ont entre autres pour titre Les mythes du libre-

échange, Les coopératives 

agricoles dans la transition 

agroécologique ou TTIP - quand 

les communes se lèvent. 

Toutes les analyses sont 
disponibles sur http://www.
entraide.be/-Analyses-
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Les paroisses se mobilisent 
pour collecter lors du Carême 
de Partage. Les dons tissent des 
liens entre les hommes et les 
femmes des quatre coins de la 
terre. La collecte, qui est le don 

de toute la communauté (et de 

toutes les autres communautés de 

Belgique), devient le signe d’une 
fraternité vivante, le signe d’une 
fraternité universelle.

Donner, partager… un acte qui n’est 

jamais anodin. Un geste par lequel 

nous témoignons de notre solidarité avec le si 
lointain et pourtant si proche, une façon de se 
mettre au service de la Vie car, grâce à lui, des 

projets locaux dans le sud changent concrètement 

la vie de milliers de personnes. Un tout grand merci 
à toutes et à tous.

Pour dynamiser la diversification de ses 

ressources, Entraide et Fraternité a créé 

une plateforme de dons en ligne 
sur agir.entraide.be permettant 

de stimuler la générosité de  

« parrains » lors d’événements de 

récolte de fonds. 

Notre revue Juste 

Terre ! paraît 6 fois 

par an pour vous 

informer de notre 

actualité associative 

et de celle de nos 

partenaires du sud. 

Notre revue VolonTerre tient trimestriellement 

nos bénévoles informés sur nos activités 

et invite à passer à l’action. 

Du côté digital, notre newsletter et nos 

publications sur internet, Facebok et 
Twitter touchent un nombre sans cesse 

croissant de (nouveaux) sympathisants.

L’année 2015 a été marquée par la tenue du premier événement sportif et solidaire, 

entièrement conçu et organisé par notre association. Cette première édition du Solidarity 
Bike a vu une trentaine de coureurs cyclistes, de tous âges et de toutes conditions 

physiques, se lancer sur les routes, chemins et RAVeL pour une mémorable « Grande 
traversée des Cantons de l’Est ». Cette dernière a conduit le peloton sur 130 km, des 

Trois-Frontières à Gemmenich jusqu’aux Trois-Frontières à Burg-Reuland, en passant par 

Montjoie, les Hautes-Fagnes, Malmédy et la bucolique vallée de l’Our.

Au terme de cette randonnée mémorable, où l’entraide et la bonne humeur ont soudé 

les participants, ceux-ci pouvaient légitimement exprimer leur satisfaction d’avoir non 

seulement relevé ce défi sportif, mais aussi d’avoir rassemblé à travers des pages de 
collecte en ligne la somme de 12.000 euros pour l’achat et la plantation de girofliers 
à Madagascar. Une source de revenus complémentaire et très appréciable pour nos 

partenaires dans ce pays.

Communication et récolte de fonds

Votre don contre la faim en Haïti

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !

Carême de Partage 2015
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« Que chacun donne selon la décision  

de son cœur, sans chagrin ni contrainte,  

car Dieu aime celui qui donne avec joie. »  
2 Co 9, 7

trrrrrrrrrrrreeeeee doeeeeeeeeeeee n contre la faim en Haïti

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !
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Glissez votre don icietdéposezl’l

Ensemble, joignons  
le geste à la prière.  

Partageons avec  
les plus pauvres.

Merci !

« Ne vous lassez  pas de travailler pour  un monde plus juste  et plus solidaire » 
Pape François

CARÊME DE PARTAGE
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Terre !

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !

SPÉCIAL CAMPAGNE DE CARÊME
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Juste Terre !
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Suivez-nous sur Facebook et Twitter

En novembre dernier, lors d’une réunion de la FAO1, 

le Pape François a exhorté les hommes politiques du 

monde entier à considérer l’alimentation comme un en-
jeu public mondial prioritaire. 

Le Saint-Père, qui a toujours plaidé en faveur des 

pauvres, n’a pas manqué de souligner que « l’accès de 

tout un chacun à une alimentation suffisante était un droit 

divin », tout en appelant à mettre fin à ce « scandale 

mondial » qu’est la faim. 

La lutte contre la faim et la malnutrition est au cœur de 
l’action d’Entraide et Fraternité depuis de nombreuses 

années. S’inscrivant en faux par rapport aux thèses do-

minantes, notre association conteste vigoureusement 

« la priorité du marché et la prééminence du profit, qui ont 

réduit la nourriture à une chose que l’on peut acheter ou 

vendre et à un objet de spéculation. »  

Alors que 950 millions de personnes restent sous-ali-

mentées et que cette situation provoque la mort d’un 

enfant toutes les cinq secondes dans le monde, notre 

conviction est que ce sont les paysans qui sont les mieux 
à même de nourrir la planète. Pour ce faire, ils ont be-
soin de soutien réel de la part des pouvoirs publics, entre 

autres d’une régulation des marchés qui les protège de 
la concurrence déloyale de l’agro-industrie. 

Avec notre association, nous voulons 

suivre l’exhortation papale et répondre 
au scandale de la faim par une 
mondialisation de la solidarité, car 

si un seul de nos frères en humanité 

souffre de la faim, alors toutes et tous 

nous souffrons aussi avec lui…

  François Letocart
Chargé de communication

Edito 
« Si un seul membre souffre, tous les membres partagent sa souffrance »    (1 Co 12,26)

Dans son message de Carême 2015, le Pape François met en garde les chrétiens contre la mondialisation de 
l’indifférence qui, aujourd’hui, accompagne la mondialisation économique et financière. Forte de votre appui, 
Entraide et Fraternité, service d'Église et organisation non gouvernementale de coopération au développement, 
veut relever ce défi gigantesque en solidarité avec ses partenaires… 

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !

1   Organisation des Nations Unies pour l’agriculture et l’alimentation
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Juste Terre !
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Largement commentée avant même sa parution, l’ency-
clique Laudato Si’ du pape François a néanmoins réussi 
à susciter la (bonne) surprise une fois révélée au public. 
C’est que ce document est novateur à plus d’un titre. Première dissertation papale sur la question environne-

mentale, Laudato Si’ rappelle l’encyclique Rerum Novarum 
qui, à la fin au 19ème siècle, a marqué la prise de conscience 
par l’Église de la réalité de la condition ouvrière. Dans la li-
gnée de ces positionnements historiques sur les questions 
de société, Laudato Si’ fera certainement date.Ensuite, ce document marque une réelle rupture dans 

la pensée chrétienne, traditionnellement anthro-
pocentrique : « l’homme, centre du monde, dominateur 
de la nature » est rappelé à un rôle plus modeste, ce-
lui de gestionnaire de la nature. Mais ce rôle implique 
d’énormes responsabilités. En effet, si la création est 
confiée aux hommes comme un don de Dieu, il convient 
de la protéger de toutes ses forces. Cela implique une 
« conversion écologique » impérative… 

Enfin, le pape nous fournit un document fondamental qui 
en appelle de lui-même à la mise en place d’un nouveau 
paradigme. Le constat est brûlant : l’ultra-libéralisme 
qui donne la primauté à la « maximisation des profits » 
(que le pape nomme « le fumier du diable ») a tout sim-
plement échoué, se fracassant sur son incapacité à ré-
duire les inégalités sociales et se heurtant aux limites 
physiques de notre planète. Pour François, la crise 
écologique est la manifestation extérieure de la crise 
éthique, culturelle et spirituelle de la « modernité ». Il 
est donc temps de tourner la page. 
Les grincements de dents de cer-tains, surtout parmi les conserva-teurs, tenants du modèle dominant, ne sont que le signe que le pape a tapé juste, fort et bien !

  François Letocartchargé de communication

Edito 
Laudato Si’, une encyclique révolutionnaire

Septembre, c’est la rentrée et son cortège d’obligations scolaires et professionnelles, ses nouveaux systèmes 

d’organisation familiale, mais aussi ses nouvelles bonnes résolutions. Juste Terre ! vous en propose une de plus : 

« vivre plus simplement pour que d’autres puissent simplement vivre ». Une maxime attribuée à Gandhi et qui 

prend une nouvelle dimension à la lumière de la grave crise écologique que la planète subit aujourd’hui et dont le 

pape François met en évidence les racines dans l’encyclique Laudato Si’.

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !Pour quPour quePour quePouPour qPour q
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Juste Terre !
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Partir en voyage dans un pays lointain du sud… nombreux 

sommes-nous à en avoir rêvé, et de plus en plus nombreux 

sommes-nous à l’avoir réalisé. La rencontre avec cet autre 

monde, que l’on qualifie encore parfois de « tiers », est une 

expérience forte, interpellante et parfois même boulever-

sante. Elle nous remet les yeux en face de la réalité de notre 

planète : loin de notre confort matériel, de nos sécurités 

familiale, sociale et sociétale, nous partons à la découverte 

de toute une humanité qui vit, survit, invente, crée, lutte, 

pleure et sourit. 
Vivre un temps aux côtés de ces frères et sœurs en humanité, 

dans la richesse des cœurs, et le plus souvent dans la pauvre-

té matérielle, nous fait prendre conscience de ce qui compte 

vraiment. Découvrir nos différences, mais surtout relever tout 

ce qui nous rassemble est la meilleure école du vivre-en-

semble, les jalons du monde plus tolérant de demain. 

Partir dans le sud, c’est aussi choisir d’apprendre « par 

les tripes » tout ce qu’on ne pourra jamais comprendre 

dans les livres. Alors que des liens humains se créent, les 

perspectives changent et des connexions se font dans nos 

têtes : les grands mécanismes économiques et sociaux qui 

régissent le monde prennent une dimension palpable, on 

met des visages et des phénomènes concrets derrière de 

grands concepts : mondialisation, libre-échange, dette, mi-

grations, changements climatiques…
Pour toutes ces raisons, voyager en immersion dans un 

pays du sud est un apprentissage unique et indispensable. 

Une clé pour devenir un véritable citoyen du monde. C’est 

la raison pour laquelle il est tout à fait pertinent que l’école 

propose ce type de projet à ses élèves. Si elle ne le faisait 

pas, quels sont les jeunes qui auraient l’occasion de vivre 

cette expérience ? Et, surtout, comment la vivraient-ils ? 

En effet, le voyage en immersion dans le sud doit se prépa-

rer de façon rigoureuse. Pour ne pas renforcer les préjugés 

et les rejets, pour ne pas passer à côté de l’essentiel. 

A l’attention de groupes scolaires, En-

traide et Fraternité propose depuis 

de nombreuses années des voyages 

d’immersion en collaboration avec 

ses partenaires. 
Une démarche exigeante mais in-

croyablement dense dont ce Juste 

Terre ! veut se faire l’écho. 

  François Letocart
chargé de communication

Édito   À la rencontre d’un autre monde

Le voyage est une invitation permanente au questionnement. La confrontation avec les gens, les paysages, les 

us et coutumes, la langue… chamboule nos certitudes et nos croyances. Mais, pour cela, il faut que le voyage soit 

vrai, c’est-à-dire qu’il parte d’une curiosité sincère, d’une réelle envie de découverte en toute humilité. Entraide 

et Fraternité propose ce genre de voyage à des groupes de jeunes depuis plusieurs années déjà. Quels en sont 

les caractéristiques et les enseignements ? 

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !
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Suivez-nous sur Facebook et Twitter

SwissLeaks, LuxLeaks, Omega Pharma…, les scandales 

fiscaux se succèdent et se ressemblent : banques, 

multinationales, milliardaires usent et abusent 

de législations défaillantes, parfois même avec le 

consentement du fisc, pour éluder l’impôt et démontrer 

par là tout leur mépris à l’égard de l’État et du bien 

commun en général. 

Même s’il n’est pas réellement un fraudeur, il est choquant 

d’entendre Marc Coucke, patron du géant pharmaceutique 

flamand, clamer que les 1,4 milliard d’euros qu’il a 

engrangés en revendant son groupe seront plus utiles à la 

société s’il les garde pour lui, que s’il devait en céder une 

part, même infime, au trésor public ! A un taux de taxation 

moyen de 25%, calculez pourtant combien de crèches, de 

rénovations d’écoles ou de logements sociaux auraient pu 

être financés par sa seule contribution ! 

Monsieur Coucke « oublie » un peu facilement que son 

argent, si « méritoirement » gagné, n’aurait jamais pu 

l’être sans le bon fonctionnement d’un système public 

de soins de santé, financé par un État qu’il conspue 

aussi ouvertement. 

Malgré l’évidente indécence de ces comportements, 

il faut hélas constater que de nombreux citoyens ne 

s’offusquent plus de ces attitudes, mais au contraire 

adhèrent à cette croyance néolibérale absurde, selon 

laquelle le bien commun naîtrait, comme par magie, de 

l’addition des égoïsmes de chacun. 

Nos associations dénoncent depuis longtemps ce système 

qui laisse les caisses collectives vides pour remplir les 

poches individuelles. Et elles partagent sans réserve le 

récent « coup de gueule » du député français indépendant 

Gérard Filoche sur un plateau télé : « La fraude et l’évasion 

fiscale en Europe, c’est deux fois la 

dette de tous les États de l’UE ! Il n’y 

a donc pas de crise économique ! 

Le chômage et la précarité sont 

résolus ! Jamais nos pays n’ont été 

aussi riches, mais il faut que les 

États décident de reprendre leur dû 

pour garantir le bien-être de tous. »

  F. Letocart

Chargé de communication
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Entraide et Fraternité propose à ses volontaires et sympathisants de participer à une campagne interna-tionale de mobilisation pour un changement de para-digme. En collaboration avec la coupole internationale des agences catholiques de développement, la CIDSE1, 

Entraide et Fraternité vous invite à vous mobiliser pour vous changer… En effet, vivre autrement, plus sim-plement, c’est aussi être solidaire avec nos frères et sœurs des pays du sud, premières victimes de notre surconsommation. Et pas qu’un peu…

Changez la planète, prenez soin des gens  
Un message fort qui s’adresse à chacun d’entre nous et nous invite à changer la planète, à prendre soin des autres, en se changeant d’abord soi-même. En effet, si nos partenaires ont besoin de notre soutien, si nos décideurs doivent être mis devant leurs responsabilités, il nous faut aussi nous décider à modifier au quotidien notre propre mode de vie. Car celui-ci est destructeur pour la planète et égoïste au regard de la pauvreté qui touche de plus en plus les populations des pays du sud. Voilà le programme du prochain « voyage en solidarité » auquel nous vous convions pour les prochains mois. Un voyage dont la première étape se fera à Paris, en décembre, à l’occasion de la prochaine conférence sur le climat. 

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !

1    Coopération Internationale pour le Développement et la Solidarité - alliance internationale d’agences de développement catholiques,  

dont Entraide et Fraternité fait partie.
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Suivez-nous sur Facebook et Twitter

Alors que chaque jour les vagues de la Méditerranée 

charrient des hommes, des femmes et des enfants à 

la dérive, les valeurs fondamentales de notre vieille 

Europe semblent elles aussi menacées de naufrage : 

face au flot des réfugiés, les barbelés se dressent, les 

frontières se hérissent, les populismes se lâchent. 

Laisserons-nous, comme ce bambin échoué sur la plage, 

sombrer notre humanité dans une mer d’indifférence ou 

un océan de peurs ? Qui, aujourd’hui, en tant que décideur 

ou simple citoyen, a le courage de tendre la main, d’ouvrir 

sa porte, de se pousser un peu pour faire de la place ? 

Le drame des réfugiés nous confronte rudement à ces 

questions et aux limites de notre solidarité. C’est comme 

si nous découvrions soudain l’immense fossé qui s’est 

creusé entre les rives de l’antique « Mare Nostrum ». Face 

à une Afrique en perdition, à un Moyen-Orient en ébullition, 

l’Europe, forteresse opulente, voudrait tellement regarder 

ailleurs... Mais, dans un monde devenu village, on ne 

peut plus faire semblant, il faut faire avec.

Lorsqu’ils fondèrent, en 1970, l’association Vivre 

Ensemble, nos prédécesseurs avaient-ils déjà l’intuition 

que le nom choisi pour leur projet deviendrait un enjeu 

majeur 50 ans plus tard ? Peut-être. Toujours est-il 

qu’aujourd’hui, en Wallonie et à Bruxelles, leur initiative 

a permis l’éclosion de dizaines d’associations, qui 

sont autant de laboratoires quotidiens du « vivre 

ensemble ». Ici, c’est une école de devoirs interculturelle. 

Là, une maison de quartier où il fait bon se retrouver 

pour partager ce que chacun a de meilleur...

Ces projets, nous sommes fiers de les porter. Ils 

sont non seulement un démenti flagrant à toutes 

les intolérances, mais aussi et surtout une esquisse 

enthousiasmante du monde polychrome et apaisé de 

demain. 

  François Letocart 
Chargé de communication

Edito
Entre vague de désespoir et lame de fond solidaire…

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !
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Alors que chaque jour les vagues de la Méditerranée 

charrient des hommes, des femmes et des enfants à 

la dérive, les valeurs fondamentales de notre vieille 

Europe semblent elles aussi menacées de naufrage :

face au flot des réfugiés, les barbelés se dressent, les 

frontières se hérissent, les populismes se lâchent. 

Laisserons-nous, comme ce bambin échoué sur la plage, 

sombrer notre humanité dans une mer d’indifférence ou 

un océan de peurs ? Qui, aujourd’hui, en tant que décideur 

ou simple citoyen, a le courage de tendre la main, d’ouvrir 

sa porte, de se pousser un peu pour faire de la place ? 

Le drame des réfugiés nous confronte rudement à ces 

questions et aux limites de notre solidarité. C’est comme 

si nous découvrions soudain l’immense fossé qui s’est 

creusé entre les rives de l’antique « Mare Nostrum ». Face 

à une Afrique en perdition, à un Moyen-Orient en ébullition, 

l’Europe, forteresse opulente, voudrait tellement regarder 

ailleurs... Mais, dans un monde devenu village, on ne 

peut plus faire semblant, il faut faire avec.

Lorsqu’ils fondèrent, en 1970, l’association Vivre 

Ensemble, nos prédécesseurs avaient-ils déjà l’intuition 

que le nom choisi pour leur projet deviendrait un enjeu 

majeur 50 ans plus tard ? Peut-être. Toujours est-il 

qu’aujourd’hui, en Wallonie et à Bruxelles, leur initiative 

a permis l’éclosion de dizaines d’associations, qui 

sont autant de laboratoires quotidiens du « vivre 

ensemble ». Ici, c’est une école de devoirs interculturelle. 

Là, une maison de quartier où il fait bon se retrouver 

pour partager ce que chacun a de meilleur...

Ces projets, nous sommes fiers de les porter. Ils 

sont non seulement un démenti flagrant à toutes 

les intolérances, mais aussi et surtout une esquisse 

enthousiasmante du monde polychrome et apaisé de 

demain.

François Letocart
Chargé de communication
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L’Europe fait-elle face à un raz-de-marée de deman-

deurs d’asile  ? La Belgique a-t-elle les moyens d’ac-

cueillir tous ces nouveaux venus, alors que tant de 

Belges dorment dans la rue ? Opposer les sans-droits, 

qu’ils soient d’ici ou d’ailleurs, n’est peut-être pas la 

bonne façon de poser le débat… Ces quelques pages 

tentent d’expliquer pourquoi.

Ces dernières années, la Belgique a accueilli moins de 

20 000 demandeurs d’asile1 par an (16 813 demandeurs 

si l’on fait la moyenne des dix dernières années). De 

janvier à fin octobre 2015, la Belgique a enregistré 

27 076 demandes d’asile 2. 
A titre de comparaison, en 1999, la Belgique a accueilli 

plus de 35 000 réfugiés et plus de 42 000 en 2000. Cette 

arrivée importante de réfugiés (kosovars, congolais, 

tchétchènes, afghans et irakiens) n’a pas bouleversé la 

démographie belge et une partie d’entre eux sont rentrés 

au pays une fois la paix revenue dans leur pays.

En Belgique, il y a aujourd’hui un réfugié pour 410 

habitants. Comparé à ce que l’on voit dans beaucoup 

d’autres pays du monde, c’est très peu. S’il y a donc 

une nette augmentation des demandes d’asile due à la 

guerre en Syrie et en Irak, on est loin d’assister à un 

déferlement sans précédent de migrants.

Et l’Europe ?Selon le Haut-Commissariat des Nations Unies pour 

les Réfugiés (HCR), le nombre total de personnes 

déplacées en 2014 a atteint le triste record de 59,5 

Réfugiés, pauvres d’ici : faut-il choisir ?

Pour que la Terre tourne plus JUSTE !

1.  Un demandeur d’asile est une personne qui demande une protection au pays d’accueil contre un risque important d’atteinte à sa sécurité ou à sa vie 

dans son pays d’origine, en vertu de la Convention de Genève de 1951. Si le demandeur d’asile voit sa demande acceptée, il obtient le statut de réfugié. 

Si sa demande est rejetée et qu’il ne quitte pas le territoire, il devient un immigré clandestin, encore appelé un sans-papiers. Voir les analyses de Vivre 

Ensemble « Immigration : une menace ou une chance ? » (http://goo.gl/Rfgu98) et « Crise des réfugiés ou crise de l’accueil ? » (http://goo.gl/mnzvwn)

2.    Voir le site du Commissariat général aux réfugiés et aux apatrides (http://www.cgra.be/fr/chiffres) et les statistiques mensuelles de la Direc-

tion générale Office des étrangers pour l’année (https://goo.gl/972JIa) 

 SOCIÉTÉ

mble bel et bien utile aux volontaires et les 

rs tâches.
ombien de volontaires ont-ils bénéficié 

VIP ?
s formations existent depuis octobre 

ble a proposé une dizaine de modules. 

ormations dispensées par les autres 

nt environ 500 personnes qui ont 

mations.. 
viez un message à faire passer 

serait-il ? 
st pas du luxe de s’arrêter deux 

ul sur son volontariat ». En effet, 

ce temps-là pour nourir leur 

t et échanger des expériences.

Avant tout, je souhaite dire 

até devant l’engagement des 

sont des gens vraiment 

n message serait peut-être 

é de nos actions locales, 

éflexions et actions plus 

rmet de nous motiver 

nsupportable exclusion 

e merci à ces jardiniers 

VIP’s » anonymes…vez contacter- 0472 63 43 91
e - 0473 31 07 46
ble.be 

os recueillis par 
uelle Heyraud

ur le terrain.



22

R
A

P
P

O
R

T
 

A
N

N
U

EL

22

R
A

P
P

O
R

T
 

A
N

N
U

EL

  Comptes

PRODUITS
Paroisses, écoles et groupes 609.156 €

Dons privés 1.215.654 €

Subsides privés 274.229 €

Subsides publics 2.289.231 €

Autres recettes (y compris legs) 263.873 €

TOTAL 4.652.143 €

CHARGES
Programme partenariat international 2.944.454 €

Programme éducation     710.951 €

Programme plaidoyer     153.736 €

Communication - Récolte de fonds  337.623 €

Coordination et administration     319.758 €

TOTAL  4.466.522 €

Dons
privés
26%

Subsides
publics

49%

Programme  
partenariat  

international
66%

Paroisses,  
écoles et groupes

13%

Autres Recettes 
(y compris legs)

6%

Coordination et 
administration

7%

Subsides privés
6%

Communication - 
Récolte de fonds

8%

Programme  
plaidoyer

3%

Programme  
éducation

16%

hors refacturations internes
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ACTIF
Immobilisés 757.002 €

Réalisables 1.037.731 €

Disponibles 663.670 €

TOTAL 2.458.403 €

PASSIF
Fonds de réserve et provisions 1.299.614 €

Dettes diverses 1.158.789 €

TOTAL  2.458.403 €

sous réserve de l’approbation de l’Assemblée générale du 18 juin 2016

L’année 2015 a été très positive du point de vue financier pour Entraide 

et Fraternité. Pour la première fois dans l’histoire de notre ONG, les 
dons individuels (€ 1.058.760) ont dépassé le cap de 1 million d’euros, 

une croissance de  11% par rapport à 2014. L’investissement en récolte 

de fonds de ces dernières années a donc donné des fruits. A signaler 

l’augmentation des dons collectifs provenant d’écoles et de groupes 
(€ 134.364), due notamment à la multiplication d’événements sportifs. 
Un défi sportif de taille a commencé en 2015 avec le lancement du 

Solidarity Bike : 130 km en vélo dans les Cantons de l’Est. Avec des legs 
en croissance (€ 223.176), notre ONG a pu bénéficier de bonnes recettes 

pour continuer son travail.

Les subsides publics ont fort augmenté par rapport à 2014 (+ 
25%), notamment ceux qui appuient le programme triennal 2014-

2016 de soutien à l’agriculture familiale cofinancé par la Direction 

générale de la Coopération (DGD). Les subsides privés (€ 274.229) 
ont aussi augmenté par rapport à 2014 (+ 18%) : ces deux 

augmentations montrent la qualité du travail de nos partenaires du 

sud, des projets de développement soutenus par notre ONG et des 

activités de sensibilisation et plaidoyer soutenues ici en Belgique. 

La somme totale des fonds propres d’Entraide et Fraternité 
(comprenant aussi les subsides d’origine privée) reste très importante : 

51% des recettes. Ceci nous permet une indépendance financière 
stratégique essentielle et nous donne la capacité de continuer à 

mener nos activités de soutien à des associations du sud qui, selon 

leurs propres priorités, luttent contre la pauvreté, promeuvent 

l’agriculture familiale comme l’un des moyens de lutter efficacement 

contre la faim et promeuvent l’application des droits des enfants  (66 

% dépenses). Cela nous permet également de poursuivre nos activités 

de sensibilisation et mobilisation du public belge aux enjeux du mal-

développement (16 %) ainsi que nos activités de plaidoyer envers les 

décideurs politiques (3 %). 

Une partie moins importante de nos recettes a été consacrée à 
la récolte de fonds et à la communication (8%), deux activités qui 

restent capitales pour envisager le futur avec confiance et maintenir, 

voire renforcer, le soutien de nos donateurs et sympathisants. 

Les frais administratifs et de coordination restent faibles (7%), 
moins de la moitié de ce qui est permis par la législation belge 

dans le secteur des ONG (20%).

Merci infiniment à tous les donatrices et donateurs, sympathisants 
et sympathisantes, légataires, groupes sportifs et de solidarité, 
paroisses, écoles et simples activistes qui continuent  à nous soutenir 

« pour que la Terre tourne plus juste ! » Sans vous, notre ONG ne 

pourrait pas avoir tout l’impact et le retentissement d’aujourd’hui. 

Merci aussi aux donateurs institutionnels belges et étrangers 

(Direction générale de la Coopération-DGD, Wallonie-Bruxelles 

International-WBI, Ministère de la Communauté Germanophone, 

CNCD, Consortium 12-12, Fondation Lebbe-Havenith, EHK-Vienne, La 

croix du Sud, la Loterie Nationale et bien d’autres). Avec leur soutien, 

un nombre plus important de projets de solidarité internationale et 

d’éducation au développement a pu voir le jour.

Entraide et Fraternité est membre de l’Association pour une éthique dans les récoltes de fonds (AERF) 
et adhère à son code déontologique dans lequel est repris un droit à l’information.
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IN MEMORIAM PIERRE GILLET 

2015 aura été tristement marquée par le 

décès à Namur, le 24 août, de notre ami 
Pierre Gillet. Défenseur infatigable des 

plus faibles, ingénieur, économiste et 

prêtre, Pierre a rejoint l’équipe d’Entraide 

et Fraternité après 14 années passées 

auprès des pêcheurs d’Inde. Personnalité 

joviale et attachante, il n’a eu de cesse de 
s’investir toute sa vie dans de multiples 
actions pour remettre les pauvres et les 
exclus au centre des préoccupations, 
conformément au message de l’Évangile.

Il a plaidé ainsi pour les droits des dalits 

d’Inde, pour ceux des paysans et des pay-

sannes d’Afrique centrale ainsi que pour une 

autre mondialisation que celle voulue par les  

entreprises et les institutions internationales. 

La personnalité et les engagements 
sociaux de Pierre Gillet ont considéra-
blement marqué Entraide et Fraternité. 
Sans cesse, il nous a nourris de rencontres 

et d’échanges. Et toute sa vie témoigne de 

son profond souci de construction d’un 

monde plus juste et plus solidaire. Merci, 

Pierre, pour tout cela.

BRABANT WALLON
67 chaussée de Bruxelles - 1300 Wavre

GSM 0473 31 04 67 

brabant.wallon@entraide.be

BRUXELLES
14 rue de la Linière - 1060 Bruxelles

T 02 533 29 58 | GSM 0479 56 77 61 

bruxelles@entraide.be

HAINAUT
59 rue Lefèvre - 6030 Marchienne-au-Pont

T+F 071 32 77 42 | GSM 0473 31 02 31

charleroi@entraide.be | tournai@entraide.be

LIÈGE
72 rue Chevaufosse - 4000 Liège

T 04 222 08 00 | GSM 0473 31 05 89 

GSM 0478 39 19 37  

christophe.cornet@entraide.be

NAMUR-LUXEMBOURG
5 Place du Chapitre - 5000 Namur

Namur : T 081 41 41 22 

GSM 0473 31 05 81 - namur@entraide.be

Luxembourg : GSM 0476 98 73 11 

luxembourg@entraide.be

RÉGION GERMANOPHONE
29 Judenstraße - 4700 Eupen

T+F 087 55 50 32

info@miteinander.be

Pierre Gillet

L’ÉQUIPE ET LES BÉNÉVOLES D’ENTRAIDE ET FRATERNITÉ

BUREAUX

SIÈGE
32 rue du Gouvernement Provisoire - 1000 Bruxelles

T 02 227 66 80 | F 02 217 32 59  I  entraide@entraide.be  I  www.entraide.be

www.entraide.be

EN LIGNE

 EntraideEtFraternite

#EntraideFrater

Entraide et Fraternité 
BE68 0000 0000 3434

Attestation fiscale pour  

tout don de 40 € et plus.
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Pour être tenu au courant de notre actualité, 

de nos coups de cœur, de nos coups de gueule.


